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"W V T Ï « 13 i,«r>» 
Le concert de l a m n e l q a e munic ipa l e . — Le grand 

concert annuel de la musique municipale de Watlrolos 
a eu lieu dimanche i 6 tieures, dans la salle des fêtes 
de Unie l'arent. 

l u public choisi et nombreux a assisté a celle char 
m..nie soirée. 

M. Paul Gremiaux,ténor, est un chanteur qu'on entend 
toujours avec plaisir. 

II. Victor Verqnin a justement recueilli les applaudis 
«ements dans le grand air dn liai masqué et de la Coupe 
du roi de TU nié. 

KM. Yorsaw-I, Pûlisle. et Jules Eodis. clarinettiste, on' 
charmé l'audiloiro par l'exécution de piusieur» morceaux 
de haute difticalté. 

M. Iules l'arent. nionologuiste, est un lin diseur; il a 
été vivement applaudi. 

Les Uoblfs fortissimo musnals Exentriquet ont été 
rappelés plusieurs fois. 

La partie comique était réservée à M. Watlecanips, qui 
s'est acquitté de sa tâche avec un rare talent. 

La soirée s'est lernuiiéo par un vaudeville. Les deux 
tant culottes. 

ENTREPRISE GÉNÉRALE r i K O f t f t B T . t OBJB.à D'àRT 
FAIlHICATIOS SlI'^illKl'HIÎ 

M O R E L - G O Y E Z , tai>i»»«ler M e s r a H a r , 
ULJLE, 10 et 27, rue. Royale, 10 et 27, L1LL 

83805—37910 

, .*> 
T O T T R C O I K T O 

Un tamponnement à la Tossée,—8 \\\mte 
I.i. HKOI1LI.ABI) — La cause de l'accident que nous 

al lons relater, et OJIII aurait pu avoir les plus graves. 
conséquences , est attribuée au brouillard intense' 
qui s'est produit lundi matin et qui n'a c o m m e n c é à 
u se diss iper que vers I heure3 Cependant on disait 
<pue le choc aurait pu être év i té , ou tout au moins 
•considérablement amorti , si un garde-frein du train 
t a m p o n n é avait str ictement observé le règ lement , 
concernant les convois qui sont forcés do s'arrêter 
e n p le ine voie . 

lit; TRAIN TAMPOMNi:. — L'n train de marchandise ! 
v e n a n t de Lille, avait été prévenu par un pétard, un 
p e u avant le passage à n iveau de la Tossée , que la 
v o i e n'était pas libre, et la locomotive s'était arrêtée 
n la hauteur l e la Barrière; mai s le train composé de 
4:1 w a g o n s chargés de toutes sortes de marchandises , 
s'étemiait à peu près jusqu'à la jonction a v e c les 
vo i e s de Lille, d e la l igne de Menin . A partir de ce 
point on sait que la voie fnit u n e courbe assez pro
noncée , jusqu'au boulevard d'IIal luji , à Rouliaix, 

L E THAIN I>L V O Y A U E U R S . — Le train de marchan
d i s e s dont n o u s v e n o n s de parler, doit faire son 
lises uuui iiuu.i , « _ , « 
entrée en gare de Tourcoing 13 minutes avant le 

ttrain de v o y a g e u r s qui part de Lille à 7 h. 30 et ar
r i v e à Tourco ing , à 7 heures 5 5 . Ce train, le lundi 
s u r t o u t , jour de marché , amène toujours un grand 
;xnul ire de v o y a g e u r s de Lille et d'au-delà. 

£,« T A M P O N S I-.MK.NT. — Ce train, remorqué par la 
macb} tse n" 2340, mécauic ien Bernard, du dépôt de 
Toiirco.'isT, chauffeur Kdmond Picard, âgé de 28 ans , 
d'Aillv-su.""-f»°ye, s e composait de 10 w a g o n s ot du 
fourgon . Il .""Mit quitté la gare do Roubaix à l'heure 
réglementaire et avait , api e s le passage à n iveau du 
nous i avons mt , U ' e f i s t e ^ n e ^ c o u r b e ^ e u e ^ ' o u i l l a i d 

, „ „ _ acquis toute sa v i tesse . Comme 
passage d Haiiuii i , «"4"» , ^ ^, la k,.^„niï,wl 

i l 'avons di 
ermettait . 

^ r e n ^ e r t e r t ^ a ^ u r quand il aperçut le dernier 

™ , S du train de marchandi se s . 

us l avons un « - ~ d e u e l q u e 3 , l l è . 
perrnetta. pas<*> v o / m(,m(. i e t e m p s 

*i£S*,fîj£ïï™* u »p^utte denuer 

rèh'oc \T*£ZS3£%£» v«? <-- a-
i J f n v irons On accourut de toutes parts et bientôt 
u n e t o i l e conslaérable avait envah i u n e pâture de la 

l 'exploitation de m i n e s ou la rég i e des tabacs, les 
R u s s e s cherchent à entraver l ' importation des pro
dui ts anglais pour favoriser leurs propres pro
duits . 

Quant au commerce français , il est malheureu
sement nul dans c e p a y s . 

M. Diamanti à complété sa substantiel le confé
rence en faisant passer sous les y e u x d u public 
toute u n e série de fort jo l ies project ions . Les app'au-
dissements qu'il a recuei l l i s lui ont p r o u v é qu'il 
avait grandement intéressé son auditoire . 

U n e f ê t e e n f a v e u r d e l ' Œ u v r e d e s P è l e r i 
n a g e s . — Nous a v o n s déjà att iré l'attention de nos 
lecteurs sur la première représentat ion du d r a m e de 
M. le docteur Paret , La grève des mineurs, o u v r a g e 
couronné par le gouvernement belge , e t qui doit 
être donnée dans la salie de la Maison des Œ u v r e s , 
rue du Sentier, d imanche prochain 24 courant . 

Les rense ignements qui n o u s parv iennent confir
ment ce que nous a v o n s avancé , et font prévoir que 
cette représentation obtiendra à Tourco ing le succès 
qu'elle a rencontré dans toute la Belg ique . 

« 1200 personnes , — nous dit Y Echo des Dunes 
d'Ostende — assistaient à la représentation du drame 
de M. Paret. — La grève des mineurs es t en effet 
u n e pièce é m i n e m m e n t morale qui montre à que l s 
abîmes les théories social istes peuvent mener les ou
vr iers . 

«Tout le m o n d e doit voir ce beau drame qui démas
que les véritables e n n e m i s des travai l leurs ." 

La Gazette de Thourhout n'est pas moins é lo -
g ieuse: « La grève des mineurs, dit-el le,est , e n effet, 
de l'avis de tous les connaisseurs , une des plus belles 
pièces qui ait été composée depuis l o n g t e m p s . . . son 
succès a été sans précédent. » 

Il faut naturel lement que nous bornions nos cita
tions; mais toute la presse belge est unanime à re
connaître la beauté du drame de M. Paret . 

Nous ne saur ions trop e n g a g e r nos lecteurs , dési
reux d'assister à un spectacle des plus attrayants , 
tout en contribuant à une bonne œ u v r e , à prendre 
leurs cachets sans plus tarder. 

Le nombre de places est l imité et tout fait prévoir 

3ue d'ici un jour ou d e u x il ne restera plus de cartes 
isponibles . 

S'adresser : chez II . Coupleux, bijoutier, rue 
Notre-Dame et à la Maison des Œ u v r e s , 25 , rue du 
Sentier . 

L a c a v a l c a d e d e l a M i - û a r ê m e . — l 'ne nou
ve l le réunion du Comité a eu l ieu d imanche , à i l 
heures , au café du Ltuiilî. Diverse* disposit ions ont 
été prises : il a été . entre autres i-lioses, décidé que 
les sociétés musica les qui désireraient prendre part 
au cortège devront e n v o y e r leur adhésion au café 
d u Bailli, mardi avant huit heures . Ce jour là sera 
définitivement arrêté l'ordre du cortège , qui promet 
d'être très brillant. Ou recevra auss i jusqu'à mer
credi,:' la m ê m e adresse , l 'adhésion des caval iers qui 
voudront bien figurer à la cavalcade. 

Tout fait augurer une fôte absolument réuss i e . 

U n c o m m e n c e m e n t d ' i n c e n d i e . — Samedi , v e r s 
11 heures 1rs» du soir, le feu s'était déclaré dans un 
tas de sc iure de bois , déposé contre une c h e m i n é e , 
dans une pièce du fond de la maison de M. B o u r 
geo i s l 'arent, boucher charcut ier , rue de Menin , 54 . 
On avertit en toute hâte l es pompiers , qui , en quel
ques minutes , furent rendus sur les l i e u x a v e c tout 
leur matériel de secours; mais ils n'eurent heureu
sement pas à les uti l iser • à leur arr ivée , on s'était 
rendu maitre de ce c o m m e n c e m e n t d'incendie avec 
quelques s e a u x d'eau. 

On attribue la cause de l' incendie à un v ice de 
construct ion de la c h e m i n é e . 

Les dégâts occas ionnés par l'eau et par le feu 
sont es t imés à 250 f i \ , il y a assurance à la compa
g n i e « La Confiance «. 

» Il faut savoir gré AH. Paturet de la réserve qu'il 
s'est imposée au cours de son enquête. A plusieurs re
prises, des tentatives ont été faites auprès de lui pour 
l'amener à diner chez nn ami de M. Marchai, maire de 
Jeumont et directeur de l'agence en douanes. 

Paluret a-t-il craint de trouver des faflots bleus 
dans les plis de sa serviette f Toujours est-il qu'il s'est 
sagement abstenu. 

Q u e s t i o n s à l a d o u a n e 
> L'inspecteur en pourra faire son profit. 
» Que l'administration nous donne les quantités de 

contraventions r e l e v é s contre les apurateurs depuis 
un an. 

» Qu'elle nous dise aussi combien se sont vus drosser 
contravention pour avoir déclaré des remoulages à plus 
de 10 0|0 de farine. 

» Kllc ne le dira pas, car alors on lui prouverait, chif-
que l'Klat a •'•té fr'isîré, l'An dernier seu 

^j de 3 m liions, de p'u; d.? 10 millions 
l'établissement des droits. 

- ..... vient de saisir 13 » imi i . de tué avarié A Tour
coing; mais c'est par cenUiii -s de m.Iliers de quintaux 
qu'il est entré de ces blés depuis six moi -

1res en main, 
leinent, de plus 
depu 

Le pain que nous maii'.'i! >us ;> il de ces blés ava-

Tourcolng. — Une solennité musicalt. — Lo concert 
olfert, dimanche soir, par la société des orphéonistes 
« Crick-Sicks » et la Musique municipale réunies.a été un 
véritable régal artistique. Une nombreuse assistanceavait 
répondu à l'appel des organisateurs et la salle des têtes 
était pleine d'un inonde choisi, venu pour applaudir le t 
encourager les deux sociétés, qui comptent parmi les 
meilleures de la région. . _ . 

La musique municipale a ouvert le concert. Cest avec 
une précision mathématique, avec une observation stricte 
des nuances, qu'elle a exécuté les morceaux inscrits au 
programme. 

Les motifs et les phrases sont rendus avec une justesse 
étonnante, les attaques sont franches et nous félicitons 
M.Orisey, aalant de sa direction que du choix des œuvres 
qu'il a si bien adoptées pour harmonie. 

Que dire de M. Paul Deldick? 
11 est toujours noire lénor si justement apprécié; 

dans uu rappel, il uous a donné une charmante mélodie 
de Klégier : Puisque mai tant en fleurs, qui lui a valu, 
comme le re«le, de nombreux applaudissements. 

Malgré l'indisposition dont elle avait souffert ces jours 
derniers, Mme Kva Malza a charmé tout son auditoire. 
i - i l , . . . • . . . ; . . I , > . „ . . , . „ , i M i l a , „ , , l„ r A i - l u m o r l ' i n f i n i -

Jnanc-ards, c iv i ères 
as beso in . Les blessés qui se trouvaient tous du» 

U n s ingu l i er compagnon . — S >.fiie.l 
du soir, Cbirles Vanaeker, âgé de 50 

10 heures 
,„.. . .- . , _ „ . __ __ , chauffeur, 
net Codroa, rue Sainte-Barbe ; sur 

Langlais, &z& de 20 ans, uiagasi-
Après avoir pris quelques con-

. ensemble ; ils avaient à peine 
— , _ . _ , _ _ . . . jeune homme proposa de ren
trer et qu'il paierait uu dernier verre * — n . . « - »„. •haulleur re-

tuêes : il n'en était heureusement rien 
Voici l es n o m s des blessés : 
M.Jean-Bapi is le V e i d o n c k , âgé de 72 ans , le 

—...i ,\a nrtmeurs a u x Halles bien conm>.,deme 

nue. 
Il souffre surtout d'un coup de pied qu'il a reçu au cote 

mar- I droit. 
d e m e u r a n t 1 

1 M a r c ? en Barmul . — L'état de la voirie. — De nom 
. A i„ »i.,i,i„ „„ s l , i , . | ,(, 

ries étrangers ; et nos agriculteurs crèvent de faim, ne 
trouvant pas un placement rémunérateur de leurs blés 
sains. 

» Ce qu'il y a de particulièrement grave, dans tous ces 
faits.c'est que les fraudes n'ont pu être commises qu'avec 
ia complicité de l'administration. 

M. M a r c h a i 
» Puisque j'ai parlé de M. Marchai, maire de Jeumont, 

ilirecteiir de l'ageiKe en douanes, il serait intéressant 
pour M. Paluret da vérifier le fait suivant: 

,> rM-il vrai que II. Marchai fasse mettre au nom de 
•son père, prévoyant de3 responsabilités fiscales, les pro 
|irietés qu'il achète'? 

» Il y aurait là une indication dont l'importance 
n'échappera pas à l'honorable Inspecteur des finances. 

A l a f r o n t i è r e s u i s s e 
« Le svslème de fraudes organisé sur la frontière du 

N'onl s e t d'ailleurs généralisé ; ou fraude sur toutes 
nos frontières. 

» C'est ainsi qu'en jugeant à pontarlier une affaire de 
•outrebande on a trouvé une association parfaitement 

organisée. 
» Da loueur de voitures de Pontarlior a été surpris 

fraudant, et il est probable qu'il sera condamné A resti
tution des 400.000 francs réclamés par la régie. 

» Au cours de l'instruction et des débats, on a décou
vert ia complicité d'une brigade de douaniers qui vont 
être poursuivis. 

» 11 est impossible de calculer, môme approximative
ment, les sommes qui sont annuellement volées au 
Trésor, avec la complicité des fonctionnaires. 

» Cest v,,u«, c'est nous contribuables qui faisons les 
frais de l'édilicaliou de ces scandaleuses fortunes. 

!,<• s o u s - i n s p e c t e u r G . . . 
• L'humh'e douanier complice n'est qu'une exception, 

sa sphère d'action étant généralement trop restreinte 
pour que les gros fraudeurs fassent les frais de leur 
c irruption : ce sont presque toujours des hauts fonc 
liminaires qui ferment les yeux et ouvrent l'escarcelle. 

» On l'a vu par l'exemple de Jeumont, Tourcoing, Va 
lenciennes. 

» Pour revenir dans ces parages — et à nos moutons 
• posons quelques quesiious auxquelles pourrait répon

dre le sous-iu*pecteiir G.». 
> !• Kst-il vrai que, pendant plus de dix années, les 

moulons n'aient payé à la douane de Jeumont qu'un 
droit de 0,10 centimes par mille kilos, au lieu de payer 
0,10 centimes par tête? 
-. »Ou a'Iinue, dans la commune, que la douane a com

mis, jusqu'en ces derniers temps, cette grosse erreur 
très préjudiciable au Trésor; 

» Ksl-il vrai que, sous le sons-inspectorat de M. fi..., 
aujourd'hui inspecteur sur un autre point de la frontière, 
des fractions de trains passaient sans être visitées? 

»Kst i l vrai que des trains chargés de pigeons défi
laient â la même époque, avec des chargements de graines 
complets exemptés de tous droits, sous prétexte que ces 
graiites étaient destinées à la nourriture des pigeons? 

la» t a c h e d ' h u i l e 
« Comme on peut ie voir, ce scandale, lotit d'abord lo

calisé à Jeumont. prend des proportions colossales ; il 
gagne de proche en proche ; si nous avions le temps ie 
nous livrer à une enquête minutieuse, lit approfondie, 
nous établirions probablement que loutes les frontières 
sont rongées par la nièine gangrène. 

» Que ces ssosars deBes-Kmpire soient celles de notre 
administration, sans doute c'est attristant ; mais le mal 
serait moindre si le contribuable français n'était appelé à 
réparer les brèches ainsi faites au budget. 

» C'est un point dii vue plus terre-à-lerre, sans doute; 
mais, dans ces leçons de choses, dans l'enseignement des 
faits, le journaliste soucieux de faire oeuvre utile doit 
surtout 9'eltorcer de dégager les considérations pratiques, 
et il serait particulièrement intéressant de faire la statis
tique des millions volés, de les placer eu face du pro
duit des impôts les plus vexatoires et les plus écrasants 
pour les besoigneux. 

» Je le disais hier A propos de cette scandaleuse affaire 
du parc de Saint Clouil, sur laquelle un député indépen
dant so propose d'interpeller ; « Dès qu'où touche notre 
corps social, un met le doigt sur nue plaie». L'épidernie 
parait sain : si vous appuyez vous crevez une tumeur. 

» C'est la lente décomposition, oeuvre de la mile 
juive .. » A. NAKOIS ». 

Elle n'avait pas besoin, d'ailleurs, de réclamer l'indul 
gence. lille possède une voix très étendue et d'une grande 
sonorité, surtout dans les notes élevées, et elle s'est 
vraiment prodiguée. Son dernier morceau, la Véritable 
Manola, a été pour elle Pticeséne d'une véritable ova
tion. : 

M. Maurice Vanhpuck dit gentiment. Ses monologues . 
Je veux vous parler'ie Tourcoing, Fort en arithmétique, 
la Mode, le Drap roufe, ont été très goûtes du public. 

MM. L. C.oguenhelm et Delbarre sont deux excellents 
solistes et tous ont applaudi leurs duos sur 1 Etoile au 
Sord, hérissé de difficultés. 

N'oublions pas de remercier M. Mager, aussi bon pla
niste que cornUte.el qui s'est chargé du rdle parfois ingrat 
d'accompagoaleur. 

Les Crick-Sick», après nous avoir donne deux chœurs, 
nous ont fait entendre un nouveau morceau : le Midi, 
avec accompagnement par la Musique municipale. Cette 
œuvre très enlevante a dignement termine lo concert, 
qui comptera parmi les meilleurs de lu saison. J. o. >• 

CORRESPONDANCE 
: du ournal n'enga-

celle et Célina Ptpart. — Lèopold Droule w _̂ . r et Joséphine Delrue* 
— Déclarations de décès. — Amêdêe Mouruianne.sV ans. —Clé* 
mence Delbroncq, 6 ans. — Ahred Meudiii, 8 mois. — Marcelle 
Thieltry, 17 jours. — Germain- ?a ,vi". 7 ans Ici. — Eugëinc 
Broux. 77 ans. —Antoine saurai .5 is .--Maria Meu
nier, 6 mois. — Honoré Renaid, 8i „.. . 

MOU Y EAU X .—Dèclarationsde naissances du 9 uuM {écrier. 
— Georges Selosse, la Placetle. — Madeleine Dervaux, la Pla-
cette.— \ agèle Desobrie, les Duriez.— Jules Guètière, la Place. 

" lr " eters.la Place.—Eugène formant,la Croix-Bouillette. 
B. .^unon, les Bonnets. — Rose Mesrart, la Placettc. — 

àtariages. - Achille Deïespierre, *2 ans, charpentier et Adeline 
Baudhuin, 28 ans, lingère. — Léon Brismoulier, 26 ans, plafon-
neur et Justine Adoue, 25 ans, journalière. — Déclarations de 
Aécts.— Louis Pencre, 10 jours, la Place.— Barbe P.iilyn.68 ans 
3 mois, la Motte. — Bauters. présentée sans vie, les Bonnets.— 
Charles-Louis Lefebvre, 75 ans 1 mois, les Bonnes — Henri 
Desmet, 36 ans 9 mois,les Bonnets. — Pauline Llsabeth, 1 mois 
23 jours, Croix-Bouillette. 

WASQUEUAL. — Déclarations de naissances du te au SS 
(écrier. — Berthe Caby, pavé de Lille. — Germaine Oumont. 
chemin des Bas-Champs. — Gè 
— Madeleine Coucke, Le Bourg 
33 ans, domestique ^le ferme. 
Vanoverbergue. 26 

...ne Denis, pavé du Heulc. 
Mariages. — Auguste Algoet. 

. Wusquehal et Mane-Octavie 
.„ia„.E.w...„...., .servante, à Wasquehal — Alfred-l)é-
siré Itancelot, 2b ans, tourneur en fer, a Wasquehal et Julie 
lihollaudcr, 20 ans. parfumeuse, à Wasquehal. — JJeclaraliom 
de décès. — Pierre Carlier, 78 ans. journalier. Le Bourg. — So
phie Lefebvre, 59 ani, sans profession, Le Bourg. — Henri 
loye, 61 ans, tisserand, hameau du Triez. — Henri Nottebart, 
15 jours, hameau du Triez. — Constantin lleconninrq, 62 ans, 
journalier, hameau du Gauquicr. — Amaiidine Cossart, 76 ans, 
sans profession, pavé de Lille. 

WILLEMS. — Déclarations de nuittances du 1er février au 
ter mars. — Léon-Gilbert Teneol, au Hobigeux. - Désiré 
Thiellïy. au Grand-Marais. —Jeanne Uavoiue, au Petit-Marais. 
— Achille Jovcneau, rue des Ecoles. — Gabiiclle Uesmettre. 
rue Franche. — Publications de mariages. — Désiré Van-leca-
vez, 23 ans. Journalier, à Willem» et Marie Knput. Il ans. 
tlleuse, à Willems. — Augustin Corne.37 aii^. journalier, à Wil 
teins et Julienne Deh:esle, 26 ans, lileu-e. a Willews. — Al
phonse Déplanque. 30 ans, traceur, à Willcins et Félicité 
Vivette.M ans. ménagère,à .Sainghiu-en-Mélantois. — Mariages. 
— Désiré Vandecavez, Î3 ans, journalier, 4 Willemps et Marie 
Frquet. 2t ans. Illeose, à Willems. — Angustin Coisne. 37 ans. 
journalier, S Willems et Julienne Delueste. 26 ans, llleuse, i 
Willems. — Déclarations de décès. — Ferdinand Montagne, 70 
ans. prés la Place. — Henri Pottier. 10 ans, rue P»mehon. — 
Albertine Thieflry, tll ans, rue Famchin. — Joséphine Pottier, 
69 ans, rue Famihoii. — Jean-Francois Piémont, 81 uns, rue 
des Morts. — Aumnd Pelsalle. 85 ans, [ires la Place. — Anne-
Marie Delsalle. 72 ans, rue des Ko.les. — Jean Baptiste Le 
clercq, 80 ans, hameau de M " ~'~- '"---- — 

Les articles publics dans cetti' parti* 
gent ni fopivon m la responsabilité de la r-daction. 

' ' ' ^ " l i ^ E î ^ s V a ^ f V ^ Û ^ ë P ^ e n i ^ ^ ^ I t ^ e T g ^ ^ r v i e ^ e r t a la lêatri» » • * £ * 
rue uu nvuxr. me. .". . . . . 
«l 'éprouver de v i v e s douleurs au côté , 

.ment la route dé 

Koubaix, le 15 mars 1895. 
Monsieur le Directeur 

du Journal de Roubaix, 
J'ai recours ér votre obligeance habituelle pour vous 

demandée au nom d'un groupe de mécontents 1 insertion 
de la réetamatlon ct-dessus et signaler à la commission 
administrative le peu d'amabilité du gérant de 1 Hippo
drome. „' , , . 

Me trouvant au grand théâtre, jeudi dernier, a ia 
représentation de'UYrilSr. j'ai élé forcé vu les courants 
d'air, de demander au gérant du théâtre de faire fermer 
la cloiscm-séparant l a salle du couloir: ce 4 q u o i ' ' " » 
voulu accéder en prétextant que la cloison était démon
tée et remisées i'fteOTie. malgré nies affirmations contrai
res, ce q a e ' c h i c n H pourra vérifier par soi-même, vu 
que cette cloison se replie sur elle-même par le milieu 
au moyen de charnières. . 

Il y avait tout au plus pour cinq minutes d ouvrage a 
remonter la partie ouverte et fermer le crochet. 

On aurait de ce fait évité aux spectateurs d être forcé 
à quitter la Salle avant lal l i t du spectacle ou d attraper 
un rhume. . . . . . * 

Veuillez agréer, Monsieur, l'expression de mes sincères 
salutations. Pour un groupe de mécontents, 

L n frileux. 

NOUVELLES MILITAIRES 
P r o m o t i o n s e t n o m i n a t i o n s . — Mfniifrrir. - Sont 

pitaineda réserve. — 1er régiment ne de réserve. — 1er 
taine d'infanterie retraité ; 110e régim 

ine d'infanterie retraité : lî7e régiment 
lue d'infanterie retraité. 
Au grade de lieutenant de réserve — 1er réffiment dinfan-

MM. fialloo. Heutenant d'infanterie .démissionnaire 
Mallez, sous-lieutenant de réserve à la suite du 1er ie'-nneiH 
d'infanterie. (Suite. - Service detal-maiori. Me.cic et Geime. 
sous lieutenants fie réserve an 1er régiment il infantei ie. 

i r ï S 5 d i u f a n t e n _ e j _ ^ 
uite du 

dale antireligieux, quelques libres-pmseurs se rendirent 
au cimetière et eurent une explication assez vive avec le 
fossoyeur, qui, finalement, les envoya promener. 

Après quelques courses inutiles, nos libres-penseurs 
décidèrent tout simplen de se passer du corps do Van-
laroven et de faire si .. irremenl civil quand même t 

Ils s'abouchèrent a i.i fabricant de cercueils de la 
Ile Haute, eu prii ... un en location et descendirent 

vers la rue Neuvi. es camarades attendaient lo dé
part du cortège. 

Bientôt lo corl r;e fut formé et les amis du défunt 
suivirent le cercueil pris en location. 

Arrivé au cimetière, le cercueil fut déposé au dépôt 
mortuaire, d'où il reprit bientôt le chemin du fabricant 
auquel il appartenait. . . I! 

Seulement, le truc avait été découvert, car le cercueil 
loué avait l'aspect d'un cercueil d'enfant et Vanlaroven 
était d'une taille géante. 

On n'avait pas songé à cela. 
Courtral . — Une solennité musicale. — Le cercle cho

ral I' « Amicitia » organise, pour dimanche prochain i\ 
s, une soirée musicale qui aura lieu à six heures et 

demie du soir, dans le grand salon de l'Hôtel de Ville. 
Le cercle « Amicitia » s'est acquis, pour cette solennité, 

le concours d'artistes en renom : Mlle Olivier, soprauo 
du théâtre de Nice; M. Chômé, professeur de déclama
tion au Conservatoire royal de Bruxelles ; M. c . Mabou, 
hautboïste solo du théâtre de la Monnaie ; M. J. Marta-
poura, baryton de l'Opéra de Paris, et M. H. Glorieux, 
pianiste accompagnateur. 

COMBATS DE COQS 

4 , v~ _ ..-. — Hoselme Libcrt, 
lue Panvrée. — Laurence Kreinaux, 13 ans, hameau de 

Moiiscrou. — Flore Bresoux, 60 ans, me des Morts. 
L1NSELLES.— Déclarations denaissanees du 23 fecrier uu 

mars. — Julien Marescaux. au Caillou. — Jules Dllallemvn, a 
Gavre.— Declaraltoni de décès. — Georges Dcsnuirecaux.'l an 

ie de la Bassée. — Henri Laetliem, 59 ans, à la Vignette. 
MAIWQ-Ey-BAHOBUL. — Déclarations île naissances du S>3 

février au s mars. — Malhilde Fauquenoit, me du Nord. 
Vincent Hecquette, à Haute-Loge. — Désiré De hacker, cour 
Luiset t. — Julienne Pieters. rue de Marquette 
l.eenknegt, rue Moreau. — Marthe Cambertein, au Plo-iich. — 
Eugénie Soullez, dans le bateau « La Bagarre. » — Fernande 
Wagnon, rue ScriveSS. — Déclarations de décès. — Albert lles-
pature, 7 jours, à Ûarœnl. — Lucienne Soots. t ans, rue de 
l'Hospice. — Rosalie Ceingnet, 77 ans9 mois, à Ronges-Barres. 
— François Lepez. 83 ans, cultivateur, au Plouicn. — Rosa 
Delerue, 1 an, à Rouges-Barres. 

HECKEM. — Déclarations de naissances du t3 an tS 
février. — Achille-Joseph Mulller, au Risquons Tout. — Marie-
Eugénie Dewitte, au Grand Chemin. — Henri Dejonghe, au 
Risquons-Tout. — Amèdé Deltour, au DroncLaert. - Léontine 
Dutôit. à la Place. — Jules-Julien Parmentirr. — Mariage. — 
Jean-Baptiste Monlin, 30 ans. culticateur, à Keckem et Mai " 
Silvie Verbrugge, 29 ans, 4 Rr ' 
Eugénie Watteeuw, 28 an 
55 ans, uùti ' 

I t o u l m l x . — L e g r a n d COIICOUI-H t i c d i m a n 
c h e . — D M grande animation n'a cesse de régner, pen
dant tonte la ioaraee de dimanche, m e du Vieil-Abreu
voir et dans les rues avoisinantes, à l'occasion du grand 
concours international de coqs. 

La société établie cbezM.FIeury Florin organisait en 
ellel sou lie grand concours International. oU 3,i.'>0 le. 
en espèces ont été disputés par 30 sociétés belges et 
françaises. Plus de deux mille personnes ont suivi avec 
intérêt ce tournoi. 

Le jury était coinpoé de M. Antoine Deprés, président: 
M. Louis Caby, vice-président; MM. Linesl Vanackère, de 
Menin, Louis Walle, de Wambrtchies, et futile Gru'ois, 
de Roubaix, commissaires. 

L'heure était tenue par MM. Henri Gœesaa, de Tour
coing, et llillewaerl, de Roulers. 

Le jeu, commencé â 10 heures 1|4, a pris tin à 7 heurts 
du soir. Il u donné les résultats suivants : 

1er prix. 1,000 fr., Les Deux, de Lille; 2e prix, 700 fi\, 
Maurice! Les Urise Tout, de Iloubaix; 3e prix, S00 fr.. Les Amis 

Réunis, de Prrencliies; ie , 400 fr.; la société Danhier, da 
Wallers; 5e, 400 fr., la société Arthur Ilav.ilingliien, de 
Dotlignies: 4 prix de ï i o fr.. Les Amis Réunis, de Corte-
marcq; l'Aile Cassée, d'F.yne; l'Avenir, de St Génois; Le 
Café français, d'Aelbeke; 9 prix de lin) fr., Louis Lampe, 
d'Estaimhnurg; l'Elevage de la Drève, Tournai; Luglien 
Gosse, de Gorre; Les Six de Warcoing; Les Amis Béums, 
d'Hallum: Les Becs Crochus, de Tournes: Les Vrais 
Amalenrs. d'Ilalluin; Félix d'Ilevgùre, de Courtrai; Les 

keui. — Déclarations de décès. 
îagére. — Cyrille-Joseph Brou, 

— Romaine Staçlens, 15 mois. 

Hilst et Vaillant, i i-lieut^nants 

&*^t&3zstt\&j&&tt /je 11. trr*t : MM. l'amart. 
Pion et Nuyls. sous lieutenants de réserve au 73e régiment 
d'infanterie. 

8'.e régiment d'infanterie . M. Ridiez, sous lieutenant de ré
serve au file régiment d'intanterie. 

U7e régiment d'infanterie: MM. Lefèvre, Rognin. Veilhan et Laudrieu, suus-lietitenants de réserve i 
faiiterie. 

giment d'infanterie: 

1127e régiment d'in-

Winerval, 
fanterii 

I ten i 

Au grade fie sous-lieutenant de I Seul Vu. — 1er régiment J'i 
fanterlf : MM Dupuis. ancien sous ofllcier d'infanterie, 
Sevdonx, ancien engagé conditionnel 

1 1 * régiment d'infanterie: M 
d'infanterie. 

Proie spt'M-ialc m i l i t a i r e . 
admettre à l'Ecole spéciale militaire (Saint-I'.vl 1. à la 
concours de 1805. est lixé à 550. Sur ces 550 élèves, ou 
seront ahVetës à l'infanterie de marine à leur sortie de l'Ecole 
en 1S'.»J 

m de lésurve. — te 
sous ofllcier 
Mioel. _ . 

Leroux, ancien sous-ofllcier 
Le nombre des élèves i 

- - - - - - - ûte du 

CONVOIS FUNEBRES & OBITS 
l?n Obil Solennel du mois sera célébré en l'église Saint-

Martin, à Roubaix, le mardi 19 mars 1894, à 9 heures 
M , pour le repos de l'âme de Monsieur Jean-François 
DUBOIS, entrepreneur, décédé à Roubaix, le 18 février 
189i>, dans sa 66e année, administré des sacrements de 
notre mère la Sainte-Eglise. Les personnes qui. par 
oubli, n'auraient pas reçu de lettre de faire part sont 
priées de considérer le présent avis comme en tenant 
lieu. 

EXTRAIT PUR RI2 

Ambulants, d ' I la l lu in. 
A l'issue du concours a eu lieu la distribution des 

prix. M. Alphonse Vaissier. le sympathique organisateur 
do celte belle fête avait fait venir toul exprès de Nice, 
de magniliques bouquets de fleurs qu'il a remis aux 
vainqueurs. 

Le comité organisateur du grand concours rappelle 
aux amateurs qu'il a engagé nue partie de coqs. n»i 
gagne .'l|ô pour SOJ francs, les paires de plaisir a oO fr. 
contre la société « Les Bouchers de Tournai » ; relie 
partie se jouera aujourd'hui lundi 18 mars, cher. M. 
t'Ieury Florin, au grand paie, rue du \ ieil-Abreuvoir, 
mise au parc à 4 heures très précises. 

RorftAix. — Mardi 19 mars, attaque àl'Eielé contre la société 
u Monde de Tnureolnp. du Ne 

V i v 

Lui 

Jeudi i l murs.firaucle pallie morte à l'Enflé contre le h a 
ut, 3|3 mort pour lai fr. les paires de plaisir* lOfran 
ce du parc au gagnant, fee* pesatta, Mi-e au paie i 

* 5 ^ 

p l u s g r a v e m e n t atteints, 
M m e Bettaucourt Coralie 

I loubaix rue 

partementale, principalement de la place au cimetière: 
la compagnie des tramways, responsable de l'entretien 

Blanchemail le; fortes contus ions à la do sa ligne, laisse de longs nois sans réparation» les en-
I foiiiemeuls de terrains, qui rendent la Circulation, même 

1 GRANDE POISSONNERIE ROUBA'SIEME 
3 1 , R U E s A I v r - < ; K i m < ; f . s . » i 
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N O R D 
Les v o t e s de nos d é p u t e s . - voici les votes des dé-

uuti'-s de notre région sur U motion de M. Alicot tendant 

face 
M 

i Coin 
é t^at to in te 
dont la g u é r i s o n complète peut s e 
assez l o n g t e m p s , la fait beaucoup souffrir. 

M. Jean-Pierre Chazel, â g é de 23 ans , marchand de 

M ie ' e s , à Lil .e . 
MM. Désiré Carlier, chef cautonuier , demeurant 

à JCitimeiin; Henri Lefc»i>vro, 27 ans , e m p l o y é auxi 
l ia i re , â la Compaguie 'et l lvdouard Defri, comptable , 
à Li l le . Contusions à la t i t e . 

On vo i t , par la nature dos b lessures , que l e s voya
g e u r s o n t été v io lemrn°nl projetés les u n s sur les 
autres o u contre l e s banquettes et c loisons . 

Les autres v o y a g e u r s e n ont été quittes pour une 

forte secousse . 
L'NK RESPONS.UIH.TTB. — On disait , et nous le rèpè-

toûvi sous toutes ré serves , que le garde-frein du train 
de marchandi ses aurait dû quitter son poste d'obser
va t ion , et se porter e n arrière , pour avert ir le méca
n i c i e n d u train de v o y a g e u r s , que la vo ie n'était pas 
l ibre . 

DKOATS. — Ils sont importants : les quatre 
w a g o n s du train de marchandises ont é té , 

l 'ante-pénultième surtout , chargé de la ines , comple 
ts ; la ca i s se de celui qui le suivait a ôt 

e n quelque sorte arrachée de la plate-forme et est 
- • — • — „ „ „ „ i n, w a 

M. Florimond Bibeaucourt , 42 uns , marchand ! celle des voitures, pn 
J'étoffai à Courrières , contus ions à la tète . d é l a v e s âlcnXTZni- l > O U r r a i t U r o r l o n * l e ! l " ' s S 3 n s 

Mmo Louise Cualel, ûgée de 40 a n s , marchande ! "" g r a v e ! > l u c ° o v t n i e u t -
rières ; o u t r e des eontus iens à la face, el le a 
itnte au tibia de la jambe gauche : et la plaie 

--''-*-"*• "cmnlMe neut se faire attendre 
U T , e T a B 

U n e p r o t e s t a t i o n d e M . l ' a b b é G a y r a u d . — La 
lettre suivante a été adressée à M. Géry-Legrand, 
maire de Lille : 

A Monsieur le Haï 
Monsieur, 

Lille, 15 mars 1895. 
• Lille, 

Escargots 
- . \ IIIH\K-. FCMKKH. \W «Hit. U tfoUKaiu!) 

in fines herbes avec beurre J Oostoamp 0.7S la douz. 
Véritables Iteapeis harengs fumés sans sel. O.lï 

C r u s t a c é s 
Langoustes extra « i »•• fr. 
Homards (arosl »,» iftm a H f. 
Crabbes.. '.. 0,00 etn..»i 
E-.:revisseslraoy"i. o.. et 0.11 
£*argots, la doai. et n.75 

lll'ITRH-* [.laduili. 
Arcachou 0,00 ; extra , . , I.IM 
Marennes blanches e\tra 1,50 
Anglaises lextra-llnesi. 1,00 
Moules .(le Kilol. 0.15 

La 
derniers 
l 'ante-pénultième • s"' . ;™'u e ^ j ^ n u i i e suivai t a " été 
.tement broyés; la ca isse ue ceiut qui 
. • i niiPlnue sorte arrachée de la plate- iorme et cs i 
^ i?- « a n s le dernier w a g o n ; les U m p o n s d'uu wa-
a ô n o n t perforé l" caisse en' tô le d'un w a g o n chargé 
de f ù U de Pétrole , p lus ieurs tonneaux ont été 
i a \ e f t â m p o n . d'avant de la locomot ive du train de 

Les tampon» u d'arrière sont entrés 

?es » L s s é s T é K a " e m e n t éji'rouvé cîe g r a v e s avar ies 
A t b^uresJSl. Semai , ancien chef ^ gare do Tour-

- £ * I n s p e c t e u r à Lille, était déjà «ur les l i eux de 
l a c c n i e n t «t ouvra i t u n e enquête . 

L a c o n f é r e n c e a l a S o c i é t é de G é o g r a p h i e . — 
I es habitués de nos séances de géographie se sont 
t rouvés n o m b r e u x encore .d imanche après-midi, pour 
•écouter la conférence de M. Octave Diamanti sur la 
i S ™ — un sujet inédit pour l'auditoire tourquennois . 

I o conférencier a séjourné plusieurs années en 
Orient • il a rapporté de se s v o y a g e s les souvenirs 
nr<£ s d'un observateur consc ienc ieux et perspicace . 
P i fans sa caiwei'ic auss i ins truchve qu aUrayante , 
M Diamanti n o u s a montré ce qu'est actuel lement la 
i r U J^ÎIln/w. da grande c v isation d'autrefois, 
do°nUès v e t û g e s p r e s t e s jusqu'à nos jours . Le 
navs des miiul et u n e nui ts a bien déchu. A 1 époque 
S e y c h a r l J S a I n e . on vantai t les étoffes et les p.erre-
^ e s du céWbre kal i fe Haroun-Al-Raschid. 

T ^ s navigateurs de la républ ique de Veni se , en im-
n o r S n t e n Earope les marchandises d'Orient, ava ient 
Sonm? une haute idée de la r i chesse de ces cou-

La Perse e s t un des pays qui ont le plus bénéficié 
île c e qu'on peut appeler la l é g e n d e d'Orient; m a i s , 
tandis que la plupart dos peuples ont marché v e r s le 
n r o c r è s les Persans sont restés stat ionnairos et se 
i o n t «'ententes de v i v r e sur la gloire du passé. 

Dana le récit du voyage qu'il fit do Téhéran a 
Ka -bis v e r s la m e r Caspienne, M. Diamanti , tout en 
i ••.•rivant lo pays , qui n'a rien de bien saillant d'ail-
i ors fait remarquer combien l e fanatisme m u s u l m a n 
a» rebelle i toute idée de progrès . . _ 

V i n t i la P e r s e est dépourvue de voles ferrées 
n n r ' e V u e le» hal . i tants considèrent c o m m e impure 
^ ^-v'nt de v u e re l ig i eux m ê m e la vapeur produite 
dans de» locomot ives construi tes par les infidèles -
r ' . s t à-dire l e s Européens . 

l i KsThig i e conférencier nous conduit ensui te a 
t r a î e r a t e J a r d i n d e la P e r s e , à Reçht , port sur la 
î . . i r t^sDienne Après que lques détails sur les m œ u r s 
S ^ u t ù m e » du paye. V d i a m a n t i entre dans des 
c o w u ï e r a l i o n s d'un réel intérêt sur la rival ité qui se 
mani te î ta , a u point de v u e de ' inl luenee pohUquo en 
V e - i e eu ce la Buss ie et l 'Angleterre ; tandis que 1rs 
A n g l a i s B'efiorcent à'oWenir des concess ions pour 

» Je tiens 4 protester publiquement, it» mon nom per
sonnel, contre l'arrêté que M. l'adjoint C. Violette» signé 
pour vous. 

> Cet arrêté se base sur une appréciation manifeste
ment erronée, a savoir : « que des conférences sur le 
socialisme, la qaestiou ouvrière et les associations pro
fessionnelles n'ont rien de commun aveu l'exercice du 
culte, > 

» L'exercice du culte comprend, « je ne me trompe, 
la prédication des vérités religieuses. 

» Je me permets de vous demander si, dam une église 
lu culte catholique, le prédicateur a la droit d'expliquer 
,ux fidèles une. encyclique doctrinale du Souverain l'on 

life, encyclique qui a été lue dans toutes les églises de 
France, encyclique dont les enseignements sont fundès 
sur les uriucipas mêmes de la morale et de la religiou. 

> Vous avez, monsieur le maire, trop de bon sens et 
de loyauté pour coulester ce droit i un prédicateur ca
tholique. 

» Comment donc osez-vous prétendre que des « «oofé-
reaees aur la question ouvrière d'après l'Encyclique de 
Léon Xlll sur ia condition des ouvriers » n'ont rien de 
commun avec l'exercice du culte catholique'? 

» Le troisième considérant de l'arrêté de M. l'adjoint 
Violette est une allégation fausse. 

» Il s'ensuil, monsieur le maire, que votre second cou-
ddéraat n'e.t pas moins erroné que le troisième. 

» Non, les conférence!! annoncées n'étaient pas, par 
elles memti, de nature 4 osuasiormer des désordres 
graves. 

» Les désordres eussent été le fait, non pas des eonfé-
renecs ni du conférencier, mais de certains hommes qui 
ne vous sont pas inconnus et qui savent bien que l'Kglise 
catholique, seule peut empêcher la masse des travailleurs 
le se laisser séduire par les promesses menteuses du 
toeialistae. 

Ou plutôt les désuniras n'auraient pas eu lien, si 
vous 1r,x,»»leur lo maire, agissaut 'de cqncert avec M. 
l'archiprêtre de ;:'"tMJttrlcer vous eussiez fait tfonoai-
tro aux fauteurs do t r o ^ ' " * v . 9 t r e ' f ! 1 ? 9 v o l l « l B Q e 

maintenir le libre exercice du cuiio "* l u oi lqM. 
• Onant à votre premier considérant, dan* . tt81 M ' 

adjoint \ inletle cherche 4 établir sou droit d'interven
tion, jo u'en dirai rien, laissant 4 d'autres le soin de se 
prononcer avec compétence sur la légalité de cet arrêt. 

» J'ai l'bouueur d'être, monsieur le maire, voire ser
viteur eu Jésus-Christ. 

» Signé : Abbé Hlppolyte GAVRAL'D. » 

s a l a i s o n s 
Saumon rouïe le trlkil. 1.30 
Murue nouvelle . le l | lk . 0.75 

i Marée f r a i c h e 
Cabillaud 
Maquereaux 
Soles 
Turbots 
Bar 
Barbue 
Raies 
Flotte 
hoiiÂfeU.. . . , , , . . , 
Carrelets (pleis) 
Truite saumonée.. . . 
Anguilles de rivière... 
Anguilles de mer 

P?*,. 

i m q u e l u l s . U,U0 la pieaO 
a i i o s 

Filets harcngssaiirs, huile d'olive, a 10 
Norwége. à.0.05 *~ 

l .UO Saumon btane 
Crevettes »,«» 
Broclitt leai»4QUce> I.JJ 
Merlans i>>) 
Eperlans »,*u 
Merluches 1.04 
H a r e n g s rrate. ht pièce »,»» 
c, a 10 c. nièce. — Anchois da 

_„.. au sel blanc, i fr. lé l | l kilo. 
s a u m o n fralNde Hollande 3,30 le li» k. Poissons ronxes, 
10 et ?ê cent, (uece.— Tanches. 0,7i et I lr. - Hoirres »0«-
quqe, % fr. jaqouz . - Iiuitreslluesde Burnliam, ifr.it. 

CONSERVES OÈ P0I$SQNS 

nuances. ^ ^ ^ ^ 
Un voté pour : MM. Henry Cocbm, Le Oavrian, Le-

mire, Loyer, de Moutalembert, Plichon, des Kotours. 
Klaieni abirud par congé ; .MM. lloudenoot et Pierre 

Legrand. Tous les autres ont voté contre. 
Dnnkerque . — Le départ des Islandais. — Depuis hier 

matin, les quais du bassip du Commerce présentent le 
spectacle d'une animation extraordinaire. Ce ne sont que 
groupes de marins embrassant 4 la ronde femmes, en-
f .uts et parents, en,bai quant 4 la bute avec leurs provi-
s IUS et leurs accoutrements, tandis qu'4 bord des goé-
I tles au gabarit élégant, admirables de propreté avec 
leur peinture fraîche encore et leur voilure neuve, tout 
se prépare pour lo grand départ annuel. 

unnkerquc arme, celte année, pour la campagnie d'Is
lande ; Hî goélettes, montées par plus de 1,300 boni mes. 

Les pécheurs qui prennent la mer aujourd'hui ne re
viendront eu France que dans les premiers jours de 
septembre. 

| is partent, lecrrur allègre, après avoir, suivant leur 
louchante coutume, implore la protection de Notre-Dame-
dés Dunes, dont la chapelle est remplie d'ex-voto naïfs I 

On sait peut-être que la morue est préparée avec un 
soin tout particulier 4 bord des goélettes dunkerquoises 
et qu'au lieu d'être empilée 4 fond décale , el le est soi
gneusement nettoyée, puis placée eu barils. 

Des milliers de curieux ont dit au revoir aux « Islan
dais i et lenr ont sophaitê une campagne fructueuse. 

ils auront dès dangers'» aifronter. Puissent-ils revenir 
tains et saufs l 

'ONDINE 
Délayée dans 

2'eau, (orme un 
lait onctueux, et 
rafraîchissant. 

EN VENTE 
P A B ï O l ' t 

Butric 4e fritKt, Ule-Piri» 
43768 

CHOSES ET AUTRES 
Ca individu an npz très rouçc voyajje m chemin île 

fer; tea \ s à vis lians le « t f o a a l'intention de se mo
quer de lui. 

— Ce n'est pas à sucer de la glace, e'i -t ce sas. Mon
sieur, ipie vous a.ez rougi votre nez t 

— Héias! non. cher Monsieur; j'avoue que j'aime fort 
le vin; M. pourtant, pendant toute nue eBese je n'ai bu 
que du iait. 

— Toute une année ? 
— Oui, monsieur ; il est vrai que c'est l'année où j 'é 

tais en nourrice. 

Ue jeune poêle va lancer un volu n • t e vers, dont 
nous détachons celui-ci : 

Le torrent •'élançait à gros bouillons du val ! 

I n jeune conscrit accourt, éperdu de joie ; 
— Quel bonheur '. cousine, le Conseil n.'a exempté pour 

faiblesse de constitution ! Je vais donc |K)uvoir v o m 
é p o u s e r ! . . . 

l l imiuï lOMK lORASDTHEATRE). - LiinJi l 3 mars . 
A 8 heures. — A t l t a l i e . interprélce par Mme Marie Li n-
reul et la troupe de COaeoa, avec le coucours de l'As.o-
ciation syuiphonique dirigée par M. k'o.zul. 

Les vo l s a r.ille. — Dimanche matin, M. Désiré Hellin 
garçon brasseur, a constaté, au cimetière de l'Est, que la 
petite chapelle vitrée ou repose son fils avait été dévali
sée. Les malfaiteurs avaient dérobé de menus objets pour 
une somme de 65 fr. environ. 

Dans la nuit de dimanche 4 lundi, vers une heure et 
demie du matin, M. 1e commissaire de police du .le 
arrondissement procédait 4 l'arrestation d'un individu 
qui était descendu 4 l'hôtel Moderne, parvis St Maurice, 
et s'était fait inscrire sous le nom de Biton. 

Celui-ci s'était introduit dans la chambre qu'occupait, 
4 l'hôtel, un représentant de commerce M. P.. et II i 
avait enlevé une somme de o30 fr. en billets Ne banque. 
Cette somino a été retrouvée. 

Concerte et Spectacles 
Choral N a d a n d . —Voici le programme du magnifi

que "coiionrl que |e Cft-qral S'aduud donnera, mardi soir, 
a l'Hippodrome | 

I Choral Nadand." Apres la Moisson a Th. Dubois:». M. 
Vatjnct, air de u Sigurd ». Uever; 3. Hlai|uet, Gavotte, Billoir: 
4. Mlle de Lafond. cavatine des « Huguenots ». Meyerbecr; 5. 
Mlle Mathot. monologue. G. Nadaud; 6. M. Bailly, » fantasia 
app^jnata », Vieuxtemps; 7. M. Geo, nue soirée chez Beml-
flard. saVncte av» ImitiUeo, par l'auteur. 

se Partie. — f Choral Nadaud. « Ton Regard ». solo par M 
Miussart, Girscher; 2' M. Vaguet, cavatine de « Koméo et Ju
liette, Goiiuod; 3- Mlle De Lafond, A « Chanson Russe"», Palhi-
dile, e " Ici bas ». Dupratn: f MM. Baillv. Plaquet et Seutid, 
sérénade |>OIII violpu, violoncelle et piano, Widor; 5- Mire 
Mathot, inonoloaue, ••••, 6 . Mile fci, Cafyiid et M. Vaguèt, duo 
de « llomèo et Juliette», Uounod; y H. Géfl.'A nT.ommant 
trouvez-vous ça, u • J'ons rien dit », scène rustique, par 
l'auteur. 

Co concert est exclusivement réservé aux membres 
honoraires et aux personnes de leur famille habitant 
sous le même (oit. On les prie instamment de ne pas 
présenterai) contrôle des personnes qui ue seraient pas. 
dans les eondilûius requises, pour y assister., eu le,s expo
sant 4 un refus. 

L>s portps ne seront, pas ouvertes avant 7 heures 3|V 

_ k , „ . . n««^i.i.™R* - L'Etudiant pauvre, donné 
d i i o a u d r s o ^ r u ^ ' n i è u - C , - l u u . p p / r a i i e ^ a R a r e . 
d'opéra-comique due 41a collaboration ae« ,» . ..""ueuuiu 
et A. Valabrùgue, d'après Scribe, musique de Millœcner, 

laptation de " ----*•-
Le livret se 

RTAT-CIVIl RDOIIAIX.— Dcctoralioiu d e m u n a n u i d e 
dimanche i~ mars. — Paul Laine, rue de ta Guinguette. — 
Emma Bobrekt, rue Turgot. — Raymond Motte, Grande-

Sue. — Georges Verfaille, rup Marquisat. — Alois Verfaille, rue 
àrquisàt. - Marie lleutin. me des Anges. — Edouard et 

Kei nanil Vraiisanlbe/-gile, me de la Balance. — Augustin l.om-
niaprl, rue de Basse-Masurç. — Louis Constant, rue d'Hem. — 
fablicalioni de mariants. — Th.èoj<hilo Kys, %'\ ans, menuisier, 
nie Leverrier cour Beriiard 11 et Julie HSveone, 20 ans, ména
gère, rue des Fossés 56. — Henri Mlgoot, 23 ans, facteur au 
chemin de fer, rue du Moulin cour Londant l et Marie Higault, 
13ans, sans niofcssion, r. du Cheminde fer 61. Alfred Crochon, 
-2V ans, appreteur, rue de la Balance i l et Pauline Ducoulom-
bier, î t ans, soigneuse. — François Poutrv, î i aus, rue Pierre 
de Boub.ux cité Flitio t3 et Hune Ocvogelaere, SI ans. bobi-
neuse,'rue du Tilleul 
tiieui. ine Oarbucour 
qobineu-iP, rue des Foui 

ar Tndry 
ne Darbocour Beuy t erLeoiiie Vahdenbitlckp, 18 ans' 

ideurs cour Vienne, jienn Yahdevnorde, 

LES FRAUDES DOUANIÈRES 
A . I*A. opuoisr'riÊiiwB 

Voici le n o u v e l art ic le de la Libre Parole que 
n o u s a v o n s indiqué h i er en Dernière heure s 

L ' i n i s p e c l e o r d e s l i u a n c c a 
« M Paturet, inspecteur des finances, a quille Jeumont, 

rentrant 4 Paris. II retournera prochainement à Feigmes 
tiour compléter l'enquête commencée 4 Jeumont. 

» L'honorable inspecteur a conduit seneusemi 
enquête, mais il a été rappelé trop lot et n a pu s« 

musique parait un peu composée de pièces et de morceaux 
comme l'habit d'Arlequin ; elle contient des réminiscen
ces de beaucoup d'autres oeuvres, même de simplet 
chaiisonuetles. 

Cependant, le tout forme une excellente chose qu'on 
entend avec plaisir, 

PufJendorff, gouverneur de Varsovie pour le roi Au
guste, celui-là même dont la réputation d'ivrogne est si 
bien établie, demande la main d'une jeune hlle du la 
noblesse polonaise et reçoit cette malu — tout simple 
nient sur la figure. Voulant se venger, il va retirer de 
prison un étudiant pauvre arrêté pour avoir crié : « vive 
le roi Stanislas », et le fait agréer 4 la belle pour mari 
sous un titre de prince dont il l'affuble. Comme dans 
toute comédie qui se respecte, la pseudo-prince et la 
jeune fille s'aiment. Le jour du mariage, et après la céré
monie, le gouverneur fait apporter uu balai de prison au 
marié par «es ex-co détenus. Fureur de ia mariée, et de 
sa famille. 

Un dénouement qui n'est pas d'une clarté merveilleuse 
fait remonter sur le Irons te roi Stanislas, qui ' nom nie 
tout le monde comte. Naturellement, tout le monde est 
content, même Pulfendorir.qui tourne casaque en criant: I , ru.i 
« vive Stanislas ! . - r***» 

l'n très beau duo entre le ténor et le baryton agré
mente le premier tableau, et. le troisième en cqn(ient un 
autre entre les époux qui ne manque"pas de mérite. 

MM. Delestang et Lacoume ont donne pleinement et 
admirablement réussi leur rôle. Mme Lenfani, un peu 
froide, n'a pas tout à.fait Imité leur exemple. 

L'étudiant, /iciurre a été précédé de La Tour de 

& ans, tisserand, rue dM |Joss,es sour Laval i et Marie Mercier, 
V» aus, journalière. — Pierre Hoebeke, flt> ans journalier, rue 
Vancanson 38 et Adeline Dubois, 49 ans, ménagère, me du 
Fontenoy cour Moreau 3V. — Charles Baert, 18 ans, tisseur, rue 
Daubeut'oii cour Vandevelde i l et Blanche Meurisse, ÛJUM, 
ménagère, rue de Naples 83. — Polydo:s U,oluaeie, V au}, cor
donnier, rue Gulvani U et Marie Itarschene, l r 4ns, servante, 
i Bruxelles. — ïhéodore llegeyter.' Î9 ans, encodeur, impasse 
Nabueliodouosnr 78 et Clèmeuce Preux, 20 ans, dévideuse, rue 
du Tilleul i l t . — Henri Soyer, ?7 ai;s, domestique, rue Sainte 
Elisahotll 13 et Blanchi; BiAauf., î | ans. marchande de fruits 
rue narhpierre maison Jonville: - Hugues Depriester, 31 ans 
mouleur, à Valeuciénnes et Léonie Djeriçk*, SI ans. bobineuse 
rue de Lille 1-TO. — Julien CQcheteux. 5» ans, appreteur, rue 
Soult 70 et Elise Vauhaelewvn, t3 aus, dévideuse. rue de Mons 
30, - Urbain Chambois, 31 ans, mécanicien, Roubaix et Emilie 
t'iunuin " a n s ;:!-;;"!::". 'élise, Lille. — Cyrille Claiisse, 36 ans, 
contie-niailre. boulevard de Colmar *» et Zélia Spriet. 3fi ans, 
routunère, iqe de la Tuilerie W. — /Welorqtion» de décès — 
Marie Konrineinraii. t Vus, rue ilabrqyéie t* — Uerniin; Van-
tvitliem, 60 ani, aux Petites boiurs — Adeline Rovin, 9 ans, 
rie d'Italie »3. —Alice Dubuis, IS an», rue du Presnoyo cur 
Dnvinage7. - Annise Meaux, »» ans, boulevard d Annentiêrcs 
101. — Victor Guilbert, 31 ans, rue de l'Aima 486. —François 
Hooreman, 3i ans.rue des Fleurs cour Desrousseaux M».— M--
celin Devogelaére. t moi:" —"*" "—•"--'> «.»•• P^niiAp «n. , rue de Bouvtnes 
'ckiOlf. — Déctaraiîont de namanca du 

— Charles Hilerd, "" .. . rC_. 

Font 
^ _ auS4 février. 

, „ . Tonkln.— Marie Devost.rue Jarquart. 
— Edmond Vàhde«-iéie. rue d'Alger. — Georges Defrenne, rue 
Neuve. — Germain Spriet. nie de l'Amiral Courbet. — Marie 
Dcrn»eseneire, rue de Lille. — JfariqM't. — Theotihils Deprae-
tere. «6 aus, bUvriei de fabliqué et V&rle tioflill, ÏV ans, demoi
selle de magasin. — Clotalre Mahieli, N an», hnulangel et Eu
génie Houffliu, x3 ans, oolsirriére. — Jules Loridant. *3 an», 
garçon brasseur et Madeleine Perrette. M ans, journalière. — 
Dèclai allons de décès. — Thérèse Vermersch. 56 ans, ménagère, 
nie de l'Amiral Courbet. — Robert Dillios, 1J mois, nr; d- Ba-
oauiue,-^ autuiie uafiremiuct,, 4a tns, nienâjjèi'p, nie Mit aticau. 
— Georges Plrie. 35 aut i l mois, mécanicien, rue d'Hem. — 
Anna vanryckeghcm, » moi», rue Neuve. — Loui» Jjailleni, 8 
jours, fort Boulanger.— Marguerite Pouilte, 0 mois, rue Holden 
Croiliers.— Françoise Carré, 68 ans, sans profession, boulevard 
da la Cliauelle. _ Marie V'anhecke, 60 ans, menaaère, rua de 
IU Llnr|»g. — Ma|ie nelcfon. ^ n , rue rhjj Jardin*. - ffrjfnqe 
ualiiaye, 3 mois, rue'du Quai, 

T01EFLEH$. — Déclarations de naissances du T au ES 
.ertet. — Palmvie Waymel, route de Lannoy. — Emile Del-
eux, le Voisinage. — Publications de mariages. — Piert-e Du 
nage — ^ 

33£331aC3-X<^XTE3 
Le» démoorate» c h r é t i e n s et l e s soc ia l i s t e* . — Le 

Patriote publie la note suivante : 
« Kous "avons demandé 4 M l'atîué Daens, député 

d'Alost, s'il est vrai, comme l'a dit un organe socialiste, 
qu'un accord est sur le point d'intervenir entre les dé
mocrates chrétiens d'Alost pour combattre, par des mani
festations publiques, le projet da loi communale du gou
vernement. 

» M. l'abbé Daens nous a répondu qu'il u'en était ab
solument rien. » 

Tournai . — Le concerl de la société de musique. — 
Samedi, 4 huit heures du soir, a eu lieu, 4 la Halle aux 
Draps, le concert de la société de musique. Celte soirée 
a été excellente sous tons les rapports. Ou y a passé 
deux heures délicieuses 4 entendre des o-uvres et des 
artistes de haute valeur. 

Le concert a été ouvert par Y Ave Verniii, de Mozart. 
Une œuvre magistrale, Hebecca, scène biblique, a pro

fondément impressionne l'assistance, 
Mlle Gabide, de la société de musique, a interprété 4 

ravir le rôle de Btbecca et nous n'avons que de sincères 
félicitations 4 lui adresser. Sa voix souple et chaude a 
tenu les auditeurs sous lecharme. 

M. Cruppens, dn théâtre de Tournai,s'est fortement ap
plaudir dans le rdle d'£li«:er. 

Les chœurs, fort bien, compris par les exécutants, ont 
été parfaits d'homogénéité et d'ensemble. 

Kn terminant, nous présentons do chaleureuses félici
tations 4 l'agréable chanteur-compositeur, M. Marcel Le
fèvre, du « Chat Noir ». 4 qui revient sans aucun doute 
la majeure partie du succès de la soirée. Bissé 4 plusieurs 
reprises, M. Marcel Lefèvre a exécute plusieurs mor
ceaux tout empreints d'originalité. Ce genre tragico-
comique a été très goûté du public. 

Le piano d'accompagnement a été tenu par l'habile 
pianiste Mlle Gabrieile Delmotle, de Tournai. 

— Le cortège de la Mi-C<triw*. -r- Comme nous l'avons 
annoncé, le Cortège de la Mi-Carême, 4 Tournai, promet 
de dépasser do beaucoup tous ses devanciers, comme 
importance et comme originalité, tout 4 la fois spirituel 
et burlesque. 

Amuser la population tournaisienno et les nombreux 
étrangers qui ne manquermu pas d'accourir pour assis
ter 4 la fête tout en faisant iruvre de charité, secourir 
les victimes des accidents dit travell : voi!4 le but que 
les organisateurs se sent imposé. 

Plusieurs musiques, entre autres Celle du 1er régiment 
de chasseurs 4 cheval, prêteront leur concours à là fête 

Le programme, trop long p, délaiiler, est des plus 
alléchants, 

l f o n s e r o n . — Vue bonne capture. — M, De .Roeck, 
commissaire de police,a proctidé.samedLverscinq heures 
et demie de l'après-midi, 4 la descente du train venanl 
de Coqrtral 4 Mouscrou,4 l'arrestation d'un ex-marchand 
de vin, Denis Capouitlel, figé de 39ans, domicilié 4 Paris, 
condamné 4 quatre mois de prison par la Cour de 
Bruxelles pour abus de confiance. 

Depuis quelques semaines, Capouillet, qui est expulsé 
de France, était installé avec une jeune fille dans un 
hôtel, en face de 1s gare de Mouscron. H a été provisoire
ment écroué 4 la prison de Cc.irtrai, 

— Un* extradition, - Dimanche, vers trois heures de 
raprès»midL la gendarmerie Je Tourcoing a remis, entre 
les mains des gendarmes de Mouscron,un extradé, Hector 
Desmet, Agé de 31 ans, marchand de légumes., ué 4 
Mculebeke. 

Cet individu est réclafrjé par le Parquet de Bruges pour 
vol ccunrais, u*,bs la nuit du 13 au 1» décembre 189.1 
avec escalade et effraction. 

Desmet a été écroué 4 la prison de Courtrai. 

C A I S S E D'EI 'ARI .VE DE I t o t U A I \ 
5, RTE DU CHATEAU, 5 

Séances des 16 et i7 mars 1895 

DES IG SA 110\ 

i'LS CAISSES 

YF.HSEUEMS 

I I • 

Roubaix.. , bhnanchc: 
Launov 
Croix.." • 
Watlrelus 
*scs, 

TOTAUX.. . , . | 3-v as; - i a 7 
Le» opérations Ou mois de mars sont 

baix : par MM. J. Defrenne-Wihaux et Alfred Dubu 
teurs;et Mil. El iiianl Tetteliu llls et Jea-i lla.-.ti-te lia; 
directeurs adjoints. A Launov. par M. Muïle liadeune. A l". 
par MM. Henri Se^.ii'd et L.'peis-Selos.se. V «Valtrelo.. 
MM. Clément Dabus et El ItelpUaejaa A Ascq. par 

1*6 fis uo .m 
A P.oii-

I. d u c -

r e t e t U a a Drame _ 

dépôt a ius i j j e les d -ni irèiès" ,ïè' re'iii > ' 

K 

•Em& manches, deJ à 11 luiire.. les sani'lis 

& g a ï i ^ r g r i n , r ^ J S g a S a W ^ f f l j r ^ 

HERNIEUX! 
Adopte» k M s W s s i 
d e R n u i o i g n i n u 
qui . s eu le .dohne des 

p r e u v e s de guér i sona incontestables : e l le v ient de 
guérir: M,M. Leroux ,négoc iant à Sot tev i l l e - lôs -Rouon, 
d'une hern ie de 13 ans ; Sy lva in Bernard, à la Vi l le -
aux-Dames (I.-et-L.\ d'ui.e de 8 ans ; R é p u g n e r , a u x 
Rousses (Jura), d'une de 7 a n s ; Piliot, forgeron , à 
.sieul-les-àaintes (Ch. Inf j e i .d'une de 14 ans; M ' A s s i t , 
à Nouard (Anlennes) d'une de 2S a n s , etc . Eci>ire à 
M, le D r de l ' I n s t i t u t K o m n ^ i i i i i o , à Mar-
sel l 'e , qui e n v o i e sa notice gratu i tement . 30G40 

TAPIS 
TENTURES ~ UN0LEUM\ 

T a p i s » m o q u e t t e j a e q u a r i l j.or.r sa lons , 
Isalles à m a n g e r , ve s t ibu le s , e^e;iliers. foyers 
port ières . S p é c i a l i t é «lo i ' a r p o l t e s de tous 
s t y l e s . T a p i s d p t a b l e en peluche, so ie , l a ine 1 
et co ten . l . i n o l r u i n p o u r p a r q n e t » e t j 
e e e a l r e r e , d j n s toutes les qual i tés . *« 

TAPIS DE SMYRNË 
Ouvrages d'agrément . B r o d e r i e s rit tous j 

fjeiwes. T a p i s s e r i e » fantaisies et de style.'] 
O r n e m e n t s d ' é g l i s e s é c h a n t i l l o n n é s . 
FOUR*ITL'RESpour tous ouvrage*. 

L. DECRAËRlT-HATHlEU] 
28, rue de la Gare, ROUBAIX \ 

usement son 
_ _^_ se rendre 

q^e"superHc'iêrreiiieut couîpte de "tout ce gui s'est passé 
pour les entrées. . , , . 

. n anrait notamment acauis la preuve des fr^aaea NMI*. —^•••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••H 
énormes cômmlset " u r M e s u r é e s de cS ivaux venus de j La salle « a i l »rcj£çnrnbje. De la saison on n'avait, vu 
Hollande ou d'Allemagne. I pareille foulé'au théâtre DesCbanipi. L.y. 

Ieeghem, p r è s Conrtr«J. - Ui\ accident de chemin de 
fer. — y n \errible accident s'est produit, samedi, vers 
une heure de l'après-midi, 1 la gare d'iseghem. M. Paul 
Verstraeten, &ge de 16 ans, employé i la gare de cette 
ville, a en la jambe gauche coupée en traversant sur les 
buttoirs d'an train de marchandises eu marche. Relevé ', 
aussitôt, il a été trau.porté "dans nne salle de la gare,et, f 
de là, i ton domicile. L'amputation de la jambe gauche 
a été jugéo nécessaire. 

On enterrement olvil s a n s c a d a v r e . - - Lundi der 
nier, les libres penseurs de Châtierai ont solennellement 
procédé, avec (appareil qsilê d'ordinaire, aux funérailles 
solennelles d'un m o r t . , . enterré depuis 1a veil le. 

Vendredi dernier, un nommé Ferdinand Vanlaroven, 
peintre, était retiré des eaux de la sanibre, où le, malheu
reux, fatigué de la vie, s'était jeté, il était transporté i 

j son domicile, i «a ï e n v e . ', 
! ûtwlqnes libres-penseurs projetèrent aussitôt nn enter

rement civil . La dépouille mortelle du désespéré ne 

MAISON DU TAPIS 
1, ras du Yieil-Auiwfoir, Rouliaix 

LINOLÉUM 
MOQUETTES 

B o u c l é e s e t J a c q u a r d 

CARPETTES 
t o u t e s t a i l l e s 

— £wttA-V«Hei«-
Guevirt, 80 ans. rentière, le Voisinage. 

SECHIX. — iHctarulions de natisa 
velde. — Marcelle Multier. — Mariage. M^^L • 
Wljoa pi|>»rl. - Vt'MicaUvnt ft mani<w{. — \icwr Dedour^ 

Docourcelîe et !nS."^'*?î' 
avaltété , après ledéla , ordma.re, n ^ » t ê t i è r e e l ( | ^ ^ ^ j ^ ^ ^ , d e « • 

furieux d'avoir raté l'occasion de faire un 
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